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AhlAIKMATlO.N l'Uli: LK LAUD A MAfOX EX KTE.

Si IViu uiit fuit <hi hiid à li.icun, i-,. t-ini (iuiis l'éti", peii-
tiiitir .1111' r..ii a \i= ili'dHto (le Ja hiitcnc, (iu\.ii trouvrru lo
plus .i,. |,iMtii à !< [11. diiiii. .!.• »,.!> (luii,- Im.iii,t mes c nis-ila

il rcUi' ^Ui*. U »; lllfliuiil. lue lui.- kj jiniK-s (•Oclli>IW «Ijiiis le
tiiil.. v, iH It'iir tl<..iiiif;i, (liiKjU" juin-, à hoir»» 10 \\)« tic lait
.'iviiir ..u IJ lli« ,1,. jMtil-luit, .11 l.iix foLs et uii^.si frai.H que
i'csMhlf. L'nc reuuuiiuu truuvc i. ^a place. Ja^rsiiui- li-s co-
jliuu,- ont 1 ou :> iii..is, il» ,nnsni.,iiu'i(.nt l)oau<'ou|> plus de
liiii ou .II. p.!it-li.ir, ,pi,. II., ,|i,iirititi'.H .pii vienueut dVfn'uu'n
l .mues, M v us lour on i|..»iufz plu^. :Muié, il est rci-onnu
(jUc ces (luantiti'o uuutioum'tb ..,,iif If uiaxiuiuiu de i>e .juo îo
i'ocli.iu .loit eu r. .-evoir p.. m- .n ivliier I,. pl„.s .rufilit,'. ;.f ,>our
«lu. In niliuu le.-te \nvii Uih.n.-.'e par les autres aliment-- -Ue
(untient. Il ne faut pjig oublier, n.m plus, que, l..r »
co<li.,iis >, nt jeunes, .-es ipuintitis seront Deut-etrc tr.
tes, ce que Ton verra s'il en reste dans l'au-'e. Il fau.lra. alors,
un peu les duuinuer, en eonsi'quinee. Voiu* tenez vos co-
elions ainsi jusque vers h- là septembre. A cette éixyiue, où
les kgunie.< les racines et les tubcrcnlrs, tais que les choux,
it.s navets, les betteraves, les patates, sont à la rwtéo du cul-
tivateur, on met alo,*. les jxws dans im encln« où ils txmvent
prendre nn peu .l'exen-ii-e et .b.n.s lequel ils ont accès à une
loge, et on leur donne de. ration. ,1,. légu.ncs ou racines cuites,
auxquelles .,n ajoute iK>ur chaipie animal, et par jour, 2 Ibsde
grain moulu, le tout d.-layé avec ]v lait écromé on le petit-laitUn donne de racines tout e.. (|ue les .•.«.!,.,«.. peuvent luanger,
à chaque répits .^aus en laisser .lans l'auge. Lorsque le fmid
arrive, on rentre les cochons dans leur loge et on continue lesmêmes rations. Avec .e régime, on ,>rodnit, à très bon mar-
che, unev.ande ni trop ora^si». ni tr.q> maigre, entrelardée, pas
Trop epai.«se. qu, e-t celle voulue p.mr le bacon. En fait de


